ÉPUBLIQUE FRANÇAISE — LIBERTÉ - ÉGALITÉ - FRATERNITÉ 


ELECTIONS LEGISLATIVES DES 18 ET 25 NOVEME 


iére CIRCONSCRIPTION des B.-du-Rh. 


PAIRRE SOCIALISTE S.K.1.0. 


CANDIDAT 


dmond BRI 


Ancien Industriel 


Conseiller Municipal de Marseille 
Ancien Combatiant - Médaille Militaire 


Croix de Guerre 


REMPLACANT ÉVENTUEL 


Édouard HEYRAURD 


instituteur 


Conseiller Municipal de Marseille 


Électrices, Électeurs de la lere Circonscription, 


Le résultat obtenu pér ma candidature, lors 
des élections cantonales dernières, dans le 2° canton, 
qui forme la plus grosse partie de la 1" Circonscrip- 
tion, m a fait un devoir de solliciter l'honneur d'être 
le porte - drapeau des Républicains aux élections 
législatives présentes, des 18 et 25 courant. 


Aux heures graves que nous traversons, il est 
indispensable que tous ceux qui sont épris de 
liberté se groupent pour chasser du pouvoir Îles 
hommes de la droite qui se sont fait élire, en 1958, 
en brandissant la bannière gaaulliste, en se roulant 
sans Vergogne dans ses plis. 


Ils ont trahi le mandat quils s'étaient fait 
donner. 


Théo Lombard N’EST PAS BERGASSE, 


Certes, dans notre Circonscription, le député 
sortant se retire de la lutte politique et je sais com- 
bien vous étiez attachés à lui, votre représentant 
de longue date, qui savait se tenir à la disposition 
de ses électeurs et qui, bien que modéré, était 
républicain, 


Mais, ne vous laissez pas duper. Théo Lombard 
n'est pas Henry Bergasse. Ce dernier à été, pen- 
dant de nombreuses années, un parlementaire ayant 
des sentiments républicains. Un grand nombre de 
ses interventions et ses votes à la Chambre l'ont 
souvent démontré. Mais Théo Lombard a -t-il les 
mêmes sentiments ? Est - il le même homme — sur 


le plan politique s'entend — sachant se pencher 


sur la misère des humbles, sur la dure vie du peu- 


ple ? Se rangera-t-il, s'il est élu, du côté de ceux 
qui veulent que la Démocratie vive, ou de ceux qui 
souhaitent nous amener à un régime monarchique ? 

Toute son activité semble le situer comme dé- 
voué au Grand Patronat. 

_ Défendra-t-il vos intérêts, PETITS COMMER-:- 
CANTS, MAGASINIERS, EMPLOVYES, OUÙ- 
VRIERS ? 

| EST - IL POUR LA PROPRIETE COMMER- 
CIALE ? 
EST - IL POUR LE DROIT DE GREVE ? 


LE COMBAT 
PEUT ÊTRE GAGNÉ! 


On a l'habitude de considérer cette circon- 
scription comme une forteresse inexpugnable de la 
réaction. C'est faux! Cette forteresse peut être 
enlevée si tous les Républicains ont l'énergie de 
se lever, comme ils l'ont fait lors du vote du der- 
nier référendum. 

Républicains, faites voter vos amis qui se 
sont abstenus. L'enjeu est trop grave pour négliger 
QUOI que ce soif. | 

Il faut que la conscience républicaine se ré- 


‘veille. 


La propagande éhontée des hommes du pou- 





voir, les discours et déclarations pro-fascistes d'un 
Malraux, heurtent les sentiments des Français. 


Sous le prétexte de faire du nouveau, on veut 
nous ramener au second Empire, on veut recom- 
mencer un Deux Décembre | 


Sous le couvert de De Gaulle, dont on veut 
faire un second Napoléon II|, on veut étourdir la 
Nation. On prétend rejeter la politique comme une 
drogue dangereuse, mais on en fait plus que ja- 
mais! On prétend vouloir supprimer les partis, 
mais on en crée un nouveau. 


Ne voyant pas pousser la nouvelle généra- 
tion, une génération neuve, ardente, bien que 
contenue par le Pouvoir, génération intelligente, 
amoureuse de là Justice et de la Liberté, la réaction 
veut, par tous les moyens, brider cette ardeur. 


Si elle continue, elle n’aboutira qu'à des heurts 
dangereux entre les Français, et ce sont alors de 
sombres jours qui nous sont réservés. 


Ou, comme jadis, elle nous entraînera dans 
des complications internationales et malgré la pro- 
pagande qui prétend, pour nous tranquilliser, que 
devant les armes atomiques que les peuples pos- 
sèdent, cela est impossible, ce sera la GUERRE 
avec toutes ses horreurs, la guerre que nous senti- 
rons dans nos entrailles, tous les jours, par les nou- 
velles que nous recevrons de nos enfants qui seront 
au front; par les souffrances de ceux que nous 


aimons et qui nous entourent. Et si nous apprenons 


de mauvaises nouvelles, nous souffrirons, nous sai- 
gnerons. 


Voilà où risque de nous entraîner l'entête- 
ment d'une caste réactionnaire assoiffée de pouvoir 
et qui met ses intérêts au-dessus des intérêts de 
la Nation. 


Le Parti Socialiste, auquel j'appartiens, a voté 
la Constitution de 1958. Les Socialistes demandent 
son application intégrale et non pas le retour à la 
[Ve République. 


C'est pourquoi ils ont voté « OUÙI » aux trois 
premiers référendums et « NON » au quatrième. 

La majorité de la population marseillaise a 
suivi. En France, la faible majorité obtenue par le 


chef de l'Etat doit lui faire comprendre qu'il a 
atteint la limite à ne pas dépasser. 


Mais parmi les princes qui nous gouvernent 
et leurs amis, il y en a un certain nombre assoiffés 
de pouvoir, qui ne reculeront devant aucune aven- 
ture pour maintenir et étendre leur emprise sur les 
postes - clés. 


Il faut que le prochain gouvernement soit à 
Républicains éprouvés, de patriotes courageux et 
désintéressés qui éviteront à la France, le drame 


d'une DICTATURE et d'une GUERRE CIVILE. 


|| faut que le prochain: gouvernement soit à 
la fois stable et efficace. En votant à gauche, vous 
rétablirez l'équilibre des pouvoirs. 


Le chef de l'Etat doit être au-dessus des partis. 


Il doit étre un arbitre chargé de veiller à 
l'application de la Constitution. || ne doit pas être 
un partisan. 


Tandis que le gouvernement doit ‘’déterminer 
et conduire la politique de la Nation” (Art. 20 de 
la Constitution de 1958), le Parlement doit légi- 
férer et exercer son pouvoir de contrôle sur le gou- 
vernement. 


Dans un aäutre aomaine, les Socialistes pen- 
sent que le moment est venu de tenir les promesses 
maintes fois répétées pour donner aux VIEILLES et 
aux VIEUX de notre pays les moyens de terminer 
leurs jours dans des conditions au moins décentes. 


Avec mon Parti, je réclamerai la stabilité des 
prix, une politique de la jeunesse, une politique 
du logement, l'augmentation d'écoles gratuites, la 
construction de l'Europe qui a été commencée sous 


la |V® République, la liaison RHONE - RHIN. 


Les Socialistes ne sont pas tournés, comme les 
hommes de droite, vers un passé révolu qu'il est 
vain de vouloir ressusciter. 


Le 18 novembre, pour assurer l'équilibre des 
pouvoirs, pour permettre le fonctionnement normal 
des institutions, pour éviter l'aventure du pouvoir 
personnel, pour tenir tête à la subversion, pour 
obtenir pour les RAPATRIES, la création d'emplois, 
la construction de logements, d'écoles et l'indemni- 
sation de leurs biens laissés en Algérie, 


Vous VOTEREZ dans la lère Circonscription 
Edmond ERIOLE 
et Édouard HEVRAUD 


pour 


Imp. Spéciale du « PROVENCAL », 30, Rue Sainte - MARSEILLE 


VU, LE CANDIDAT. 





